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Ørsted vient de présenter son rapport trimestriel. Alors que la plupart des entreprises affichent des pertes 

inquiétantes, la société énergétique a, elle, vu son profit opérationnel et son chiffre d’affaires augmenter 

d’un tiers si bien que ses objectifs de résultats pour 2020 sont maintenues. En outre, la part de sa production 

d’électricité et de chaleur issue d’énergies vertes est passée de 80% à 90%. Le ralentissement du développement 

de plusieurs projets aux Etats-Unis forme l’une des seules ombres au tableau de la société. Source : Finans 

 

Quatre économistes en chef (liés à des syndicats) ont formulé des propositions sur la manière de relancer 

l’économie danoise sans mettre en péril les finances publiques : 

 Accorder aux Danois leurs indemnités de congé, gelées normalement jusqu'à leur retraite, et compenser 
en accordant des prêts aux entreprises ; 

 Rembourser par anticipation le trop-perçu de taxes foncières, et accroitre ainsi le revenu disponible des 
ménages ; 

 Fournir une aide financière aux ménages à faibles revenus, qui ont une forte propension à consommer ; 

 Mettre en œuvre les propositions des partenariats climat du secteur de la construction en démarrant 
la rénovation énergétique des bâtiments municipaux et des logements privés, ainsi qu’en investissant 
dans des infrastructures de recharge électrique pour véhicules, et des projets de parcs éoliens ; 

 Instaurer, pendant une période limitée, des déductions fiscales au profit des industries les plus touchées 
par la crise, mais s’appliquant aux consommateurs afin de les inciter à consommer ; 

 Lancer de grands projets d’investissements pan-européens afin de soutenir les marchés à l’export du 
pays ; 

 Renforcer la formation continue des employés, éventuellement avec des subventions de l'Etat, durant 
la période où les marchés à l’export du Danemark sont atones. Source : Finans 

 

45% des hôtels au Danemark estiment qu'ils risquent d'être mis en liquidation (ou faire faillite) au cours 

des trois prochains mois, selon une nouvelle analyse de l'Institut danois des statistiques. 91% des hôtels ont 

vu leur chiffre d'affaires baisser de plus de 75% ce dernier mois. Pour les restaurants, ce sont 42% d'entre 

eux qui ont connu une telle baisse, et 36% estiment être menacés de liquidation/faillite d'ici trois mois, selon 

l'organisation professionnelle HORESTA. Cette dernière craint les conséquences de la crise pour les milliers 

d'entreprises et les 130 000 employés du secteur, et souligne que les paquets d'aides ne garantissent pas le 

sauvetage des nombreuses entreprises touchées.  Source : Finans 
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ENTREPRISES – ECONOMIE SECTORIELLE 

TRANSPORTS 

Le groupe danois GN, l’un des plus grands fabricants d’appareils auditifs au monde, a vu ses ventes chuter 

lors du premier trimestre 2020 en raison de la crise. Le groupe s’attend à ce que le second trimestre soit 

encore plus affecté. Malgré ces mauvais résultats de la branche audition, le chiffre d’affaires de GN a augmenté 

de 4% grâce à une augmentation de 24% des ventes de casques audio, qui sont devenus son principal produit 

devant les solutions auditives l’an dernier. Source : Berlingske 

Les sociétés de jeux informatiques ont le vent en poupe depuis le début de la crise. En raison des mesures 

prises par le gouvernement en termes de restrictions et de recommandations, les Danois passent plus de temps 

chez eux et sont nombreux à se tourner vers les jeux vidéos pour se divertir. Plusieurs sociétés expérimentent 

une hausse de 20 à 30% de leur chiffre d’affaires et jusqu’à 50% pour les plus dynamiques. Cette industrie 

rassemble 160 entreprises au Danemark, pour un chiffre d’affaires global de 1 Md DKK (134 M€) en 2018. 

Source : Finans 

 

Le géant de l’alimentation, Coop, va transférer une partie de la production de fournisseurs étrangers vers 

des fournisseurs danois. D’une valeur de 5 Mds DKK (670 M€) sur trois ans, ce transfert doit contribuer à la 

relance de l’économie danoise. Le groupe est ainsi prêt à payer un peu plus cher pour que la production soit 

localisée au Danemark. Il va également avancer le paiement de ses petits fournisseurs locaux pour pallier leurs 

problèmes de liquidités. Source : Finans 

IKEA rouvre ses portes et subit les critiques du ministre Simon Kollerup. Le ministre du Commerce, de 

l’Industrie et des Affaires financières a fortement critiqué cette décision qui irait à l’encontre des 

recommandations du gouvernement. Le ministre avait explicitement demandé aux entreprises de ne pas 

rouvrir avant la présentation de la prochaine phase de la réouverture contrôlée du pays. Source : TV2 
 

Un « jour noir pour l’aviation scandinave ». Afin de survivre à la crise qui frappe l’industrie aéronautique, SAS, 

la compagnie scandinave, a annoncé le licenciement de la moitié de ses effectifs, dont 1 700 employés sur 

4200 au Danemark. SAS négocie avec les organisations syndicales afin d’identifier des solutions permettant de 

limiter ces suppressions de postes, comme des départs à la retraite anticipés, des départs volontaires ou la mise 

en place de temps partiels. Le syndicat 3F souhaite que le gouvernement, le Parlement et les partenaires sociaux 

préparent également un plan ambitieux permettant la reconversion de certains employés. Source : Finans 

La majorité des entreprises du secteur de l’IT tentent de survivre à la crise sans avoir recours aux aides 

publiques selon une enquête de DI Digital. Ces aides sont conçues essentiellement pour les entreprises des 

secteurs traditionnels, souligne l’organisation patronale. Plus de 60% des sociétés interrogées ne s’attendent 

pas à bénéficier de la compensation salariale (chômage partiel), et plus de 70% ne voient pas d’intérêt à 

demander la prise en charge de leurs coûts fixes. Source : Finans 


